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Plus de quarante ans au service de la commune ! 

M A I  

2 0 2 4  

Ton engagement pour la commune est très antérieur à ton premier mandat de maire, tu 

as en effet été secrétaire de mairie pendant de longues années ? 

Effectivement, de 1983 à 2011 j’ai occupé ce poste mais pas uniquement à la Combe de Lancey. Il existait 

alors le syndicat intercommunal du Balcon de Belledonne (SIB) et en parallèle de mon activité à la Combe, j’ai été nommée secré-

taire du SIB, devenu par la suite la communauté de communes du Balcon de Belledonne (CCBB). La communauté de communes 

du Grésivaudan a été créée en 2008 et la CCBB a rejoint la CCLG cette même année. J’ai également assuré le secrétariat de la 

mairie de St Jean le Vieux, ces 3 collectivités me permettant d’avoir un temps plein. L’arrivée de l’informatique au début des an-

nées 90 a transformé notre travail pour la comptabilité et la gestion des affaires communales, j’ai pu bénéficier de formations en 

même temps que les élus de l’époque. 

Durant ces 28 années au service de la mairie de la Combe de Lancey, j’ai travaillé avec 4 maires : Paul Perroud, Jean Mariani, 

Claude Carladous et Patrick Terneaux et j’ai pu tisser des liens au-delà de la commmune. 

Puis en 2014, tu es devenue maire, peux-tu nous relater les circonstances de ton élection ? 

A la retraite depuis 3 ans, en 2014 j’ai été sollicitée pour faire partie d’une liste municipale, 3 listes s’affrontaient pour ce scrutin. 

Par le jeu du panachage, le porteur de notre liste n’a pas été élu, j’ai alors été encouragée par mes colistiers pour prendre le 

poste de maire compte tenu de mes compétences à la gestion des affaires communales.  Et c’est plus par devoir que par ambition 

personnelle que j’ai accepté. Mon 1er mandant a débuté avec Michel Cuny comme 1er adjoint qui avait été élu au 1er tour de 

scrutin. 

Ce premier mandat s’est déroulé sans problème grâce à une équipe soudée, il en a résulté un réel travail collectif et une réparti-

tion des tâches équilibrée. Le fait d’avoir assisté à tous les conseils municipaux des 28 années passées à la mairie m’ont permis de 

devenir rapidement efficace dans la conduite des débats. 

Puis en 2020, tu as brigué un second mandat ? 

Ma motivation était de suivre les projets que nous avions 

initiés et tout naturellement j’ai poursuivi le travail engagé. 

Roger Giraud est devenu 1er adjoint, il nous a fait partager 

sa connaissance du terrain ainsi que sa grande disponibilité 

ont été un appui précieux, ce 2ème mandat a été tout aus-

si constructif que le 1er. 

De quels projets ou réalisation es-tu la plus fière ? 

L’une des réalisations qui me tient à coeur concerne la 

réhabilitation du château qui était voué à l’habitat. Le pro-

jet a débuté en 2015, nous ne bénéficiions d’aucune aide 

du Grésivaudan, du département ou de la Région, bien que ce château apparaissait parmi les 100 châteaux du Dauphiné. La com-

mune ne disposant pas du budget nécessaire à la rénovation des appartements, nous avons fait appel à un assistant à maîtrise 

d’œuvre. L’opération proposée par ce promoteur a permis de conserver 4 logements parmi les 12 réhabilités et le parc. 

Une autre réalisation dont je suis fière est l’acquisition des terrains de la Croix de Revollat et leur aménagement offrant à tous de 

profiter du panorama ouvert sur le territoire. 

Je pourrais aussi évoquer la remise en état du refuge du Pré du Mollard qui a retrouvé sa fonction initiale d’accueil des randon-

neurs et la création du City Stade au-dessus de la mairie. Enfin, l’élaboration du PLU qui a nécessité un travail important et     

difficile dans la mesure où il fallait concilier l’inconciliable, l’intérêt général avec les règles qui nous étaient imposées et l’intérêt 

des propriétaires. 

 

Régine VILLARINO 
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A l’inverse, y a-t-il des projets que tu aurais aimé mener et qui ont échoué ? 

J’en vois deux, l’un concerne l’échec de l’acquisition du bâti et des terres de l’une des dernières fermes de la commune, nous 

aurions souhaité la préserver pour en faire une ferme communale par exemple. Le second projet qui n’a pas abouti, concerne 

l’extension de la forêt communale avec l’acquisition d’une parcelle d’environ 50 ha  qui n’a pu être réalisée par manque de con-

certation avec les propriétaires. 

Quelles anecdotes touchantes survenues au cours de tes mandants t’ont particulièrement marquée ? 

Lors des funérailles d’une personne originaire de La Combe, j’ai dû improviser, à la demande de la famille un hommage à la dé-

funte en l’absence de laïcs habilités à mener la célébration religieuse. J’ai été vivement remerciée par la famille. 

A l’inverse, aurais-tu un mauvais souvenir à relater de ton expérience de maire ? 

En décembre 2023, des chutes de neige importantes en soirée avaient rendu les routes impraticables suite à des chutes d’arbres 

et à 1h du matin, je me suis retrouvée avec l’aide de Céline à mettre en place des panneaux de signalisation « route barrée » et 

à trouver un hébergement pour un naufragé de la route bloqué sur la commune de la Combe. 

Quel conseil donnerais-tu à un citoyen qui hésiterait à s’engager dans la vie publique locale ? 

Il est important au moins une fois dans sa vie, de s’impliquer dans la vie publique. 

Quels sont selon toi, les grands défis qui attendent notre commune dans les prochaines années ? 

Je pense au débat sur le regroupement de communes qui pourrait revenir à l’ordre du jour.  

Le maintien de nos aînés sur la commune ou sur le territoire du Grésivaudan sera également un objectif important à atteindre 

avec l’aide de la CCLG. 

En conclusion, quels conseils donnerais-tu à la nouvelle équipe municipale ? 

Maintenir une ligne de conduite qui est de défendre l’intérêt de la commune devant les intérêts privés. 

Voilà résumées mes quarante années au service de la commune. J’ai toujours baigné dans cet univers, puisque dans mon enfance 

j’assistais à la prolongation des débats municipaux à l’issue des conseils municipaux du dimanche matin dans le bistrot de ma 

grand-mère, la mère Troux. Quelque part sans le savoir, je m’imprégnais déjà de la vie municipale. 

 

 


